3

INTERACTIONS PARASITES EN 

CAS D’INCARNATION NOÉTISÉE 

INACCOMPLIE
Introduction 

Le modèle (113) est exactement accordé à la vérification par son résultat (114) d’une part, et par le résultat fusionnel sous la forme 
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 d’autre part, à la « relation dorée » par (119) établissant le « rapport Nombre d’Or » entre le métabolisme basal de la contingence et celui de la Noéticanthropie-Troisième Miracle. Un avenir plus ou moins lointain devrait nous en apporter toutes les significations fabuleuses eu égard du Destin de l’homme non compris ni accepté, à l’heure où l’humanité a franchi le cap du non retour vers une destruction à grande échelle. C’est pourquoi ce présent chapitre devrait aussi apporter quelques éclairages et compréhensions d’interactions noétiques inévitables.


La vie contingente, munie de ses rayonnements R.I.F. (subtils), établit une identité quasi « hermétique » pour chaque individu par suite de la quasi exclusivité informative de chacun : en particulier la « signature-A.D.N. » est assez rigoureusement individuelle. Lorsque la créature humaine s’Accomplit, cette « signature » est moins influente par suite du nombre N (plus de 13,3 millions) molécules ADN, toutes noétisées majoritairement au plexus aortique. Le plexus aortique prend, ainsi, une importance déterminante : l’Information de l’ex-rayonnement CPF y est incarné : la Fusion de la Psyché avec l’Affect y incarne ainsi l’AMOUR : ce sera la Grande Consécration de la Vie, la Rédemption.


Je vais montrer, dans ce chapitre, que l’accès au Troisième Miracle n’est pas une sinécure. La présence des sources de rayonnements subtils (contingence) minimise beaucoup les interactions psychiques ; c’est pourquoi l’égocentre se charge de rendre les interactions entre hommes invivables. Mais, lors du processus d’Accomplissement, le nombre N « homogénéise » les plexus et plexiformes d’un processus identitaire non séparé pour chacun, tandis que le désordre psychique, dans la mémoire du passé proche, n’a pas encore été effacé. C’est pourquoi ce chapitre est important dans la mesure où la compréhension des processus interactifs constitue une thérapie exfoliatrice agissant subtilement sur l’inactivation du désordre tiers. Deux autres plexus (selon) : aortique, solaire, et plexiforme de la glande parotide sont touchés : douleurs lombaires pour les deux premiers, expectorations nasales (émotivité) pour le troisième. Le cerveau est susceptible de migraines.
Le plexiforme-plexus nerveux : un résonateur neuro-nouménal-R.I.F.

J’avais introduit dans l’« espace » synaptique des associations neurales, la notion du schéma équivalent d’une fonction résonatrice inductive(capacitive, à l’image des modèles électriques et électromagnétiques appropriés et largement utilisés par les scientifiques et ingénieurs spécialisés. Cette notion, nombre de neurophysiologistes et neurophysiciens l’ont suggéré. Il est ainsi justifié de bâtir un modèle électrique de la synapse (cf. tome III) sur le modèle d’un centre électromagnétique actif « résistance(capacité » électrique comme présenté ci-après.


Il est possible, d’après mes propres conclusions noétiques comme en électronique des circuits, d’assimiler le neurone : 
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à une source de courant : 

[image: image3.png]



Fig. 8

D’où le nouveau schéma équivalent proposé avec 
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Fig. 9


Puisque la résonance neuronale est déterminée par une fréquence électromagnétique, nous devons considérer que l’ensemble R(C est équivalent à la structure ci(dessous :  
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Fig. 10

En effet, d’un point de vue dimensionnel physique :
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Ceci signifie que nous sommes en présence d’un résonateur électromagnétique puisque pour la pulsation particulière 
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où l et ( sont respectivement self(inductance et capacité électrique équivalentes.


La fréquence de résonance s’écrit :
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ce qui impose pour 
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 De ce fait, il y a aussi transformation fonctionnelle pour le schéma équivalent R(C. Signalons, pour ne rien omettre, que ce schéma est idéalisé et ne tient pas compte de la dissipation énergétique obligée. Extrapolant cette activité neuro(électrique en activité résonante neuro(électromagnétique, j’ai calculé que les cellules du corps humain, dans leur naturelle « animalité », vibrent théoriquement à 
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 (selon le modèle présenté) mais… la précision de ce calcul, à l’évidence, totalement artificielle, suggère la comparaison, en ordre de grandeur des mesures neurobiologiques lesquelles fournissent le cadre 20 à 25 kHz, d’où concordance satisfaisante.

Nous avons, ainsi :
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seconde.

A ce couple fréquence(période correspond une constante de temps neuro(symplectique, égale à
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 désignant, respectivement, les « équivalences(induction (
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) et capacité électrostatique (
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) » de la synapse (les courants neuro(électromagnétiques étant des transports d’ions). Or, dans l’incarnation de la noétique, nous avons vu que la période 
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Il lui correspond donc la constante de temps :
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)

R

R

D

e

Contingenc

 

g

=

G

l

 « passe » de 
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, où 
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 remplacent, respectivement, 
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, en conservant les mêmes significations physiques, avec :
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Le passage de 
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 constitue une augmentation considérable de la constante de temps (« passage » de la dualité à la noétique de l’Incarnation Troisième miracle) et égale à environ :
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Nous devons alors admettre qu’un tel accroissement est le résultat d’une noétisation des plexus et des circuits nerveux du thorax de N biomolécules ADN noétisées dans les synapses vérifié d’ailleurs par la mesure de la Chaîne Noétique. Précisément :
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   (121)

L’Incarnation physiologique de la noétique, c’est donc, d’abord, une augmentation de ce que l’on pourrait nommer la masse noétique (masse virtuelle (N.G.) d’un point de vue physique) des plexus et conducteurs nerveux par 
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 par rapport à la dualité où l’on ne constate aucune noétisation.
D’autre part, de ce fait la constante de rappel des neurones en situation « naturelle » (contingence) doit s’écrire :
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Il lui correspond la constante de rappel résonatrice :
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Avec N molécules noétisantes, on obtient une constante de rappel noétique :
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Et, avec :
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[image: image43.wmf]ADN

ADN

D

D

N

m

2

G

p

=

a

, d’où le rapport :
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Or : 
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, d’où l’écriture de (124) :
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de valeur numérique : 
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Ceci signifie que, physiologiquement, la résonance noétique est plus de 3600 fois plus faible que la résonance électromagnétique neurale des synapses. Elle est donc 3600 fois (environ) plus « floue ».


La figure 11 ci-dessous représente (qualitativement) les niveaux d’énergie noétique respectifs dans les deux cas, contingent et fusionnel (relié en voie d’Accomplissement ou Accompli). Les échelles ne peuvent pas être respectées : on voit, néanmoins, le « flou » extrême des courbes Noétisées.
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Fig. 11
Décalage résonateur et inflammation des conducteurs nerveux ( colonne épinière. Une expérience unique de la déplétion implexive corporelle


A quelle hypothèse souhaitons(nous parvenir ? A un résultat issu rationnellement du raisonnement suivant. L’Incarnation du Champ noétique parvenu à l’Information R.I.F. adéquate pour que la CONSCIENCE de l’Absolu puisse « introniser » les cellules du corps de celui ou de celle qui, une partie de sa vie s’y est apprêté(e), est suspendue, parmi de nombreux « empêchements », à une exigence simple : l’Accord de résonance de fréquence ou de « rappel résonant » entre l’Onde noétique R.I.F. (Champ(Psyché) : onde plane « mono(chromatique » à l’Informativité quasi infinie et à longueur d’onde très élevée (( 
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 mètres soit environ 150 millions de kilomètres (la distance Soleil(Terre,… ce n’est pas fortuit), et le « rappel résonnant » de la « matière » cellulaire noétisée, destinée à un tel Accord. Cet Accord n’est pas quelconque et ne se comporte pas « indifféremment », pourvu qu’il y ait résonance fréquentiel simple comme dans des conducteurs électromagnétiques non vivants (fibres optiques, conducteurs électriques, etc.). L’Accord est personnalisé à l’extrême, du fait qu’« émetteur » et « récepteur » constituent la même créature humaine, Homme et Femme devenus : l’Onde(Psyché est « émise » hyperspatialement par le plexus aortique, en correspondance hautement informative avec le cerveau et tous les autres plexus, et est « reçue » par le corps physique via le résonateur(récepteur colonne(épinière ( plexus(conducteurs nerveux. L’Homme est, ainsi, Créateur de son propre processus d’Accord fréquentiel. D’après mes calculs ci(dessus, celui(ci est tenu à la valeur du rapport 
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 qui est celle de la résonance « massique » neurale laquelle doit égaler la résonance propre de l’Onde noétique. Que signifie cette « injonction » ?
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Fig. 12


Observons la figure 12 ci(dessus. L’« Émetteur » et le « Récepteur » résonnent au même niveau d’énergie quasi nul : leur « rencontre » informative est désaccordée et, de ce fait, se produit à une « hauteur informative h » non nulle. En évoquant, à nouveau, les paramètres de rappels, on pose : nombre de biomolécules noétisées dans les plexus :
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 ;

nombre de biomolécules noétisables (intégralement) dans les plexus :
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 : 
ce sont celles qui devraient être générées par le Champ(Psyché (Onde R.I.F.) à l’état « normal » dans les plexus si le transfert Champ(Psyché ( plexus était sans perturbation.

Nous avons :
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Écrivons que le déséquilibre ici présenté permet d’évoquer un « paramètre de rappel » déséquilibré par :
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Posons maintenant :
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En mettant la quantité : 
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 en facteur dans (126), on trouve :
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Et, avec 
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 sont, respectivement, les fréquences et pulsations R.I.F.(neuronales correspondantes aux réactances complexes définies globalement par la constante de temps 
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Étudions, maintenant, les « courants » neuro(R.I.F. complexes dans les plexus et conducteurs nerveux. Pour cela, élevons (129) au carré en étendant la constante de rappel du déséquilibre à la surface 
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 ainsi qu’à celle des conducteurs nerveux. Nous écrivons alors :
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Nous constatons donc que (130) a la dimension d’une énergie et nous estimons qu’il s’agit d’une énergie hautement informative de déséquilibre 
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 telle qu’elle est représentée ci(dessous :
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Fig. 13


Étudions, maintenant, les courants neuro(R.I.F. complexes. La constante de rappel du déséquilibre a pour conséquence d’entraîner dans le réseau nerveux tout entier du corps, mais en prédilection dans le thorax, donc au niveau des lombaires (puisque la « colonne » épinière traverse la colonne vertébrale) un courant neuro(R.I.F. déséquilibré que nous désignons dans son intensité (par comparaison avec un courant électrique) :
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Le courant d’intensité I est alors déséquilibré par définition.


Si 
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 est l’intensité complexe du courant généré par l’Onde(Champ(Psyché et 
[image: image72.wmf]plexus

I

, l’intensité complexe du courant généré par la totalité de la masse nerveuse organisée autour des plexus, conducteurs et plexus eux(mêmes, si 
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D’où :
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 désignant l’admittance complexe nerveuse correspondant au déséquilibre neuro(R.I.F.. Les grandeurs étant complexes, posons :
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L’écriture se poursuit par :
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on constate bien que le déséquilibre disparaît pour :
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La puissance noétique de déséquilibre s’écrit :
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Nous constatons que le flux K (conductivité noétique du flux de champ) s’exprime par :
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Notre observation essentielle consiste en ceci : le déséquilibre R.I.F. (I) est proportionnel à la quantité :
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Évidemment, pour 
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, le déséquilibre disparaît.


Enfin, tout bon électricien sait qu’un courant différentiel apparaît par suite d’un déséquilibre entre phases (en cas de courants alternatifs). Le courant neuro-R.I.F. I est également « alternatif » même si ses phases se comptent par une périodicité très élevée. Le courant différentiel électrique est « parasite » au sens où un déséquilibre entre phases peut entraîner une disjonction (coupure d’alimentation « de sécurité »). Le courant neuro R.I.F. résultant du déséquilibre étudié, à l’image de l’exemple électrique, a donc des conséquences dans le ressenti physiologique. Pour l’avoir vécu (c’est le cas de le dire) plus de deux mois et demi, l’auteur de ces lignes assure que l’épreuve est difficile à supporter par la douleur provoquée : le grand « cordon » nerveux qu’est la colonne épinière est en perpétuelle inflammation et le moindre mouvement du torse, par le frottement interne provoqué avec la colonne vertébrale entraîne d’intenses douleurs. Reste à en chercher l’origine « neurologique » (en fait, liée à des événements subtils qui m’étaient, personnellement destinés).


L’intensité de ce courant neuro-R.I.F. exprimée par (136) est proportionnelle à la racine carrée de  
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 en admettant que 
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 et la racine de la différence des admittances au carré du même ordre de grandeur que 
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, on obtient, par mètre carré de plexus :
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ampère (symbolique). 
Adoptons l’ordre de grandeur :




[image: image95.wmf](

)

(

)

A

 

 

k

1

10

.

2

8

g

-

»

-

I

.


Dans la définition de k, si 
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, alors 
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 et, bien entendu, rien, aucune molécule de matière « prégnante » ne s’interposant (avec l’hypothèse 
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 toujours admise) entre l’« émetteur(( » et le « récepteur(plexus », 
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 : aucune inflammation du « cordon » nerveux ne se manifeste. Mais, admettons, maintenant, que des molécules non noétisables existent « entre » le plexus(« récepteur » et l’« émetteur(Psyché »((. Que se passe(t(il ? Par définition, nous devons poser alors :
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Dans ces conditions, 
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 peut devenir supérieur à 1. Dans ce cas, par (128), 
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 et, par constat évident, aucune conséquence physiologique n’apparaît. Ce qui, par contre, apparaît fondamental, c’est que le modèle proposé définit bien un courant neuro R.I.F. de déséquilibre du fait que cette masse de tissus cellulaire « mal » noétisée, provoque une inflammation importante de la « colonne » épinière chez celui où la noétisation est réalisée ! Nous devons capter ce résultat, ainsi que le fait que le champ parasite d’interposition évoquée est « mal » noétisée (sinon 
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), comme des avertissements corporels (pour l’Accomplissement) enseignant le « défaut » de l’impétrant à la Vie.

Considération théorique fondamentale assujettie au déséquilibre incarnatif de la Noétisation des cellules du corps humain


Dans plusieurs de mes récents ouvrages [cf. en particulier : « Psychéité et Conscience d’Absolu. Modèles mathématiques » J. S. site], au chapitre 3 (op. cit.), j’avais évoqué l’apparition d’un paramètre que j’ai nommé d’affinité 
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, énergie noétique basique pour 
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 dans la formulation ondulatoire noétique par 
[image: image109.wmf](

)

1

c

µ

h

~

2

0

e

N

-

b

=

l

.


Ce paramètre d’affinité structure, comme nous allons le voir formellement, le « milieu » fusionnel nouménal R.I.F. par l’Ordre universel INCRÉÉ en  engendrant l’Art et la Dynamique créateurs.


Reportons(nous à la théorie générale de l’autocorrélation de ce qui a précédé. On considère le référentiel nouménal, soumis aux fluctuations des nombres de Fibonacci tel que je l’ai développé précédemment et récrivons  :
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résultat déduit de [cf. op. cit. (134) et (136)], et considérons une légère variation 
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 du tropisme 
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 provoquée par la variation 
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 de la variable 
[image: image114.wmf]X

 en référentiel symplectique. La « répercussion » en référentiel nouménal (compact cantorien) devra s’écrire :
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 étant le nombre(affinité de la somme des correspondances « affines » pour 
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 doit être considérée, en fait, comme une distribution en 
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Mais en introduisant une variation 
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 dans la distribution(
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, (137), la fluctuation générale s’écrit :




[image: image124.wmf]Y

a

=

d

n 

k

0

i

l

T












                   (140)

laquelle équation introduite dans (139) donne :
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La suite des calculs est fournie par le développement suivant :
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Or, l’introduction de (140) dans (139) donne, en décomposant le second membre de (141) selon :
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        (143),

permet de constater d’une part, que le premier membre de (143) représente la dérivée de la valeur moyenne d’une fluctuation 
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 laquelle est donc nulle, et entraîne d’autre part l’obligation conséquente 
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En fin de compte :
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entraîne la série d’annulations par : 
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 rendant bien le nombre(affinité constant.


Ainsi, la conjecture du « transfert » strictement identitaire du noétique submicronoétique au hypersymplectique macronoétique cellulaire(neural est vérifiée ce qui entraîne la fonction autocorrélatrice 
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 en dynamique automnésique dans la totalité du « registre » universel noétique strictement opérationnelle en référentiel hypersymplectique (mais doivent être tenues compte les difficultés incarnatives certaines en phénoménal). A posteriori, il convient d’affirmer, en conséquence, que sans la présence du nombre(affinité constant, l’Univers ne serait pas viable car les fluctuations, non autocorrélées pour la stabilisation, entraîneraient des désordres inenvisageables pour l’Ordre législatif universel. On retrouve bien la perfection des Nombre d’Or et d’ORdre.


Si on assimile la variation 
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 au déséquilibre du courrant neuro-R.I.F. « électrique » représenté par (133) au coefficient 
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 étant censé représenter le flux magnétique subtil accompagnant le courant 
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) avec [
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] = rapport d’une énergie par rapport au carré du courant. On est, dans ce cas en adéquation théorique avec les manifestations physiques inflammatoires : l’équation (144) n’est plus respectée. Ce non-respect est non viable. A terme, l’obligation du respect s’impose.
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